
	  
	  
	  
	  
	  
	  

Mensonge du gouvernement: ‘Il n’y a 
aucune activité minière dans la réserve 
du Kalahari central.’  
Chronologie 
 
Début des années 1980 
Un gisement de diamants est découvert dans la réserve du Kalahari central, au cœur 
du territoire bushman de la communauté de Gope. 
 
12 octobre 1986 
Le ministre botswanais du Commerce et de l'Industrie, Moutlakgola Nwako, 
annonce la décision du gouvernement de déplacer les Bushmen. 
 
1996 
Une évaluation officielle de la mine est effectuée. 
 
Mai 1997 
Les premières expulsions des Bushmen de la Réserve du Kalahari central 
commencent. 
 
1997 
La compagnie Anglo American fore deux puits d'exploration dans la réserve. 
 
31 août 1997 
Anglo American (principal actionnaire de la compagnie diamantifère De Beers) 'nie 
avoir connaissance de telles activités à l'intérieur de la réserve' dans le journal sud-
africain Sunday Independent. 
 
1999 
Des campements d'exploration minière sont établis à quelques kilomètres de la 
communauté bushman de Molapo. 
 
Juillet 2000 
Le journal botswanais Midweek Sun rapporte que le ministre botswanais des Mines, 
de l'Energie et de l'Eau, Boometswe Mokgothu, déclare devant le Ghanzi District 
Council que 'la réinstallation des communautés basarwa (bushmen) de la réserve du 
Kalahari central ouvrira la voie à la mine de diamants de Gope'. 
 

Nous sommes le mouvement 
mondial pour les droits des 
peuples indigènes. Nous les 
aidons à défendre leurs vies, 
protéger leurs terres et 
déterminer leur propre avenir.  

	  



2001 
Dans son projet d'aménagement de la Réserve du Kalahari central, le Département 
de la faune et des parcs nationaux (DWNP) du gouvernement botswanais écrit : 
'DWNP devrait continuer à insister sur le fait que l'activité minière est incompatible 
avec les objectifs de la réserve'. 
 
2002 
Des Bushmen déclarent à Survival : 'Le général Merafhe, ministre des Affaires 
étrangères, est venu dans la réserve pour nous annoncer que nous devions partir à 
cause des diamants'. 
 
2002 
Seconde vague d'expulsions de Bushmen de la réserve. Leur puits est détruit. 
 
7 novembre 2002 
Le président Festus Mogae déclare : 'Le programme de réinstallation assistée des 
Basarwa (Bushmen) de certaines parties de la Réserve du Kalahari central… n'était 
lié à aucun projet, réel ou fictif, d'activité minière dans la réserve'. 
 
2004 
Le gouvernement botswanais émet une déclaration dans laquelle il prétend : 
'Aucune activité minière ni aucun projet d'activité future ne sont prévus dans la 
réserve car la seule découverte connue de la réserve, le gisement de Gope, n'est 
pas assez commercialement viable pour y ouvrir une mine'. 
 
2005 
Troisième vague d'expulsion des Bushmen de la Réserve du Kalahari central. 
 
2006 
Les Bushmen remportent un procès historique contre le gouvernement. Le juge de 
la Haute Cour, Justice Dow statue que '[les Bushmen ont été expulsés] de force, 
illégalement et sans leur consentement'. 
 
mai 2007 
De Beers cède son gisement de Gope à Gem Diamonds, pour 34 millions de dollars. 
Le PDG de Gem Diamonds qualifie le gisement de 'possession problématique pour 
De Beers' en raison de la campagne internationale en faveur des Bushmen. 
 
5 septembre 2014 
Ouverture officielle de la mine de Ghaghoo (officiellement Gope) par Gem 
Diamonds, estimée à 4,9 milliards de dollars. La mine se trouve à l'intérieur du 
territoire des Bushmen de Gope et à seulement 3,2 kilomètres de leur communauté, 
dans la Réserve du Kalahari central. 

 
 


